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Célébration du Mouloud

Niger 

Au Niger la France
se rend à l'évidence

Par Mohamed Habili

A près un bras de fer
qui aura duré deux
mois, la France se

résout au bout du compte à
rappeler son représentant à
N i a m e y, l e d é n o m m é
Sylvain Itté, qui ne lui est
d'aucune utilité confiné qu'il
est dans les locaux de l'am-
bassade, mais aussi à retirer
ses troupes estimées à 
1 500 soldats, qui elles
aussi ne servent plus à rien
depuis que le nouveau pou-
voir nigérien a exigé leur
départ. Mais si l'ambassa-
deur doit dès à présent quit-
ter Niamey,  il en est autre-
ment des militaires qui eux
ont pour ordre de ne rien
faire dans la précipitation,
de se préparer à partir en
prenant tout leur temps,
ayant jusqu'à la fin de l'an-
née pour achever de plier
bagage. Il leur reste trois
mois pour effacer toute pré-
sence militaire française au
Niger, comme cela s'est
déjà produit au Mali puis au
Burkina Faso. Trois mois au
cours duquel certaines
choses peuvent se produi-
re, dont l'intervention militai-
re de la Cédéao, toujours
sur la table mais pas encore
sur le terrain. Si elle a lieu
avant la fin de l'année,  la
France n'aura peut-être pas
à les rapatrier, ni à les redé-
ployer, dans la mesure où
un pays encore ami dans la
région se montre disposé à
leur offrir un gite sur son ter-
ritoire. 

Suite en page 3

Le droit au change pourrait être revalorisé 
Marché de la devise
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De nouveaux projets pour résorber la congestion routière à Alger

En dépit des efforts énormes déployés par l'Etat depuis longtemps, la circulation routière demeure
plus que jamais un sérieux problème ces dix dernières années. Elle est devenue la réalité quotidienne

de tous les Algériens. Embouteillages en cascades, les axes, les rues et les boulevards sont
quotidiennement bloqués. Page 2
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Macron annonce le retour de l'ambassadeur et des militaires français
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L’Etat résolu à réduire 
les embouteillages 
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Le ministère de la Santé
met en garde contre
l'usage des pétards
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Par Meriem B.

A
vec la rentrée sociale,
l'enfer des embou-
teillages a repris de
plus belle sur les diffé-

rents axes routiers de la capitale,
et un peu partout sur le territoire
national. La lutte contre la
congestion du trafic automobile
a toujours été un enjeu majeur
pour les autorités, qui ont expéri-
menté différentes approches. De
nombreuses solutions ont été
testées pour réduire la circula-
tion routière. Il y a eu, par
exemple, la mise en place du
tramway et du métro. Dans ce
sens, le ministre des Travaux
publics et des Infrastructures,
Lakhdar Rekhroukh, a annoncé
le lancement, «dans les pro-
chaines semaines», de nouveaux
projets dans la capitale, pour
résorber la congestion routière.
«Nous envisageons d'autres pro-
jets dans le domaine des trans-
ports publics, qui permettront de
réduire l'utilisation de la voiture»,
a-t-il soutenu, indiquant que les

entreprises de réalisation tra-
vaillent en alternance afin de
réduire les délais de réalisation,
tout en veillant à ne pas obstruer
le trafic routier. Par ailleurs, le
ministre s'est félicité de la maîtri-
se dont font preuve les entre-
prises algériennes dans la  réali-
sation de diverses installations
techniques, «ce qui leur a permis
de réaliser des projets dans plu-
sieurs pays». Lors de son allocu-
tion d'ouverture de cette confé-
rence, en présence du président
du Conseil national économique,
social et environnemental
(CNESE), Bouchenak Khelladi
Sidi Mohammed, il a affirmé que
le système de BIM sera introduit
dans les programmes pédago-
giques de l'Ecole des métiers
des travaux publics de Djelfa et
l'Ecole supérieure de manage-
ment des travaux publics
(ESMTP) d'Alger.  Le ministère
est en passe de préparer les
conditions de lancement du pro-
cessus de formation au niveau
des écoles en question, et de
réfléchir aux contenus des pro-
grammes pédagogiques de ces
deux établissements, a expliqué
le ministre, invitant l'ARAL à
contribuer à l'élaboration de ces
programmes. L'utilisation de la
«BIM» comme un des systèmes
numériques permettra d'amélio-
rer la gestion de réalisation des
projets, a estimé le ministre qui a
rappelé que cela s'inscrit dans le
cadre des efforts de son dépar-
tement ministériel visant à déve-
lopper les outils de numérisa-
tion, notamment à travers la
généralisation de cette technolo-
gie à différents projets. Le

ministre a, par ailleurs, souligné
l'importance de prioriser l'entre-
tien des routes, et ce, dès le
début de la conception du pro-
jet. Et d'ajouter que le réseau
routier en Algérie s'étend sur
plus de 
141 000 km, dont près de 8 900
km sont des routes express et
des autoroutes. Ce réseau
englobe, a-t-il dit, 11 595 ponts
et 48 tunnels, relevant que les
programmes en cours tendent à
«développer et moderniser ce
réseau». Le premier responsable
du secteur a, d'autre part, indi-

qué que cette conférence per-
mettra un échange d'expé-
riences entre les professionnels
du domaine routier en vue de
trouver des solutions aux pro-
blèmes rencontrés sur le terrain.
De son côté, le président de
l'ARAL, Chiali Farouk, a précisé
que la technologie BIM est «une
approche numérique pour la
conception, la construction et la
gestion des projets d'infrastruc-
tures, reposant sur la création et
l'utilisation d'un modèle informa-
tique tridimensionnel intégré
contenant toutes les informations

nécessaires à la conception, la
construction et la gestion d'un
bâtiment ou d'une infrastructure».
De plus, cette modélisation per-
met d'établir une collaboration
plus efficace entre les différentes
parties prenantes à tout projet,
d'améliorer la qualité du travail et
de réduire les coûts, selon l'inter-
venant qui a souligné, à ce pro-
pos, l'importance de l'application
de cette technologie en Algérie
au vu de «son potentiel énorme
pour l'amélioration de l'efficacité
et de la qualité de projets des tra-
vaux publics». M. B.

L'Etat résolu à réduire 
les embouteillages

 En dépit des efforts énormes déployés par l'Etat depuis longtemps, la circulation routière demeure plus que jamais
un sérieux problème ces dix dernières années. Elle est devenue la réalité quotidienne de tous les Algériens.

Embouteillages en cascades, les axes, les rues et les boulevards sont quotidiennement bloqués. 

D es membres du gouverne-
ment ont rassuré,
dimanche à Blida, les habi-

tants du nouveau pôle urbain de la
commune de Meftah (Blida), parti-
culièrement du site «Haouch
Errih», que toutes les conditions
seront prêtes pour les accueillir,
notamment les équipements
essentiels, à l'instar de l'électricité,
l'eau, les lignes téléphoniques et
internet. Le ministre de l'Habitat,
de l'Urbanisme et de la Ville,
Mohamed Tarek Belaribi, a indi-
qué, lors d'une visite de travail et
d'inspection au site AADL de
«Haouch Errih», en compagnie du
ministre de l'Energie et des Mines,
Mohamed Arkab, du ministre de
l'Hydraulique, Taha Derbal, du
ministre de la Poste et des
Télécommunications, Karim Bibi
Triki, et en présence du wali de la

wilaya et des autorités locales, que
«les travaux de réalisation dans ce
site avancent à un rythme accep-
table». «Toutes les conditions
seront réunies lors de la réception
des logements par les souscrip-
teurs. Les habitations seront équi-
pées et raccordées à l'électricité,
l'eau et le gaz, au réseau internet»,
a-t-il ajouté, relevant que le pôle
sera doté de structures publiques,
à l'instar des écoles, les centres de
soins, la sûreté et la poste. En
marge de cette visite programmée
pour s'enquérir des préoccupa-
tions soulevées et des obstacles,
ainsi que le taux d'avancement de
l'aménagement extérieur et des
équipements qui «ont coûté plus
de 50 milliards de DA», le ministre
a relevé lors d'un point de presse
que ces services œuvraient avec
tous les secteurs concernés pour

trouver les solutions nécessaires.
«Les logements ne seront pas dis-
tribués avant de rendre l'eau dispo-
nible, même par des solutions tem-
poraires, comme les puits, dans
une première étape, avant de pas-
ser à l'usage de l'eau des stations
de dessalement», a-t-il rassuré.      

De son côté, le ministre de
l'Energie et des Mines, Mohamed
Arkab, a affirmé que les services
de la Sonelgaz étaient prêts à rac-
corder des logements aux réseaux
d'énergie, soulignant que la socié-
té collaborait avec l'AADL dans
cette démarche, et même pour
élargir le réseau de l'électricité et
du gaz tout en injectant de quanti-
tés supplémentaires en vue 
d'améliorer la qualité et la nature
du service fourni dans la région.

Après avoir écouté les explica-
tions sur l'avancement des projets

de raccordement au réseau dans
la région, le ministre a affirmé que
«ses services étaient engagés
dans la réalisation d'un nouveau
transformateur électrique, ainsi
que dans l'extension de la station
de gaz pour renforcer ses capaci-
tés et s'adapter aux changements
après la livraison de ces loge-
ments». De son côté, le ministre de
l a P o s t e e t d e s
Télécommunications, Karim Bibi
Triki, a indiqué que ce site résiden-
tiel sera doté de guichets automa-
tiques, ce qui réduirait les dépla-
cements des habitants vers le
bureau de poste qui sera établi au
centre des quartiers de «Houch
Errih» et «Safsaf». Il a également
affirmé que ces quartiers seront
connectés à la fibre optique et au
réseau de téléphonie fixe et mobi-
le. Yanis F.

Habitat à Blida

Toutes les infrastructures nécessaires 
seront prêtes au pôle urbain «Haouch Errih» 

De nouveaux projets pour résorber la congestion routière à Alger

Ouargla
L'Unité de fabrication

d'aliments pour
poisson fin prête 

L'Unité de fabrication d'aliments
de poisson, réalisée à la ferme
aquacole pilote d'élevage de
crevettes d'eau douce située
dans la commune de Hassi-
Benabdallah, périphérie de
Ouargla, est fin prête pour
entrer en phase de production,
a indiqué hier le directeur de la
pêche et des ressources
halieutiques (DPRH).
Fruit d'un un partenariat algéro-
sud-coréen, cette structure,
dont le montage et la mise en
place des équipements
techniques ont été achevés,
offrira une capacité de
production de 10 tonnes/jour
d'aliments de poisson, toutes
espèces confondues, a affirmé
Salah Bouaïcha.
Cette unité de fabrication,
chargée de la production, du
broyage, du malaxage, du
refroidissement et du séchage,
est appelée à satisfaire les
demandes croissantes des
aquaculteurs en la matière et à
relancer des projets en
suspens faute d'aliments pour
poisson sur le marché, a
signalé le même responsable.
D'un investissement de 3,5
millions USD, cette installation
devra générer, une fois entrée
en production, une quinzaine
d'emplois directs et plus de 20
autres indirects, a-t-on expliqué
à la DPRH. 

Tahira F.
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Le ministère de la Santé met en
garde contre l'usage des pétards

Célébration du Mouloud

Par Maya Gh. 

«C
haque année,
durant la fête du
M a w l i d
E n n a b a o u i

Echarif, des accidents survien-
nent, mettant en danger la vie
des individus et la fête tourne au
drame pour certains», souligne le
ministère dans un communiqué.

Il rappelle que «les produits
pyrotechniques, tels que
pétards, feux d'artifice, fusées,
représentent un danger réel et
peuvent provoquer de graves
accidents qui menacent votre
intégrité physique, celle de votre

famille, de vos amis et de vos voi-
sins».

Le ministère de la Santé affir-
me, à ce titre, que «les produits
pyrotechniques sont respon-
sables de risques d'incendies
(fusées, bougies) et de pollution
sonore causée par la déflagra-
tion des pétards et l'impact de
leurs bruits forts et répétés sur le
bien-être physique et psychique
des voisins, particulièrement les
personnes âgées, les malades,
les femmes enceintes et les
enfants». 

«La puissance de certaines
déflagrations endommage les
oreilles en entraînant la détériora-

tion de l'ouïe, alors que le bruit
gêne aussi et peut faire souffrir»,
explique le ministère, insistant
sur les «blessures que risquent
les personnes qui les manipulent
(auto-traumatisme) et les dégâts
qui peuvent être occasionnés
aux tiers».

«L'explosion d'un pétard dans
la main peut entraîner la perte de
quelques doigts et sa projection
dans l'œil peut entraîner la céci-
té», ajoute le ministère, relevant
qu'avec ce geste «on compromet
ainsi son avenir, de ne plus pou-
voir exercer certains métiers et
de ne plus pouvoir mener une vie
normale».

Selon le ministère, les pro-
duits pyrotechniques peuvent
aussi provoquer des «brûlures
extrêmement graves. Les plus
communes concernant les
doigts, les bras, les yeux et le
visage qui risque d'être défigu-
ré». «Votre vie ne sera plus la

même, avec des blessures
graves, voire irréversibles. Les
brûlures du 2e et 3e degrés lais-
sent d'immenses cicatrices ou
déforment le visage», soutient le
ministère.

Il explique, à ce propos, que
«la projection des pétards dans
les yeux provoque des trauma-
tismes oculaires avec des bles-
sures sérieuses (érosions, ulcé-
rations, brûlures, éclatement du
globe oculaire), entraînant ainsi
des complications et des
séquelles graves, comme la
cécité».

Aussi, «les enfants et les ado-
lescents sont les plus touchés
par ce type d'accidents et les
plus vulnérables, étant donné
qu'ils ne mesurent pas l'ampleur
du danger qui les guette», déplo-
re le ministère, exhortant «les
aînés à faire attention aux plus
jeunes».

M. Gh. 

 Le ministère de la Santé a mis en garde, hier, contre l'usage des produits pyrotechniques, à l'occasion
de la célébration de la fête du Mawlid Ennabaoui, soutenant que ces produits représentent «un réel

danger» et peuvent «provoquer de graves accidents» qui menacent l'intégrité physique des personnes.  

La journée du jeudi chômée et payée 
La journée du jeudi 28 septembre, correspondant à la fête du
Mawlid Ennabawi, sera chômée et payée pour l'ensemble des
personnels des institutions et administrations publiques, ainsi que
des établissements et offices publics et privés, indique, hier, un
communiqué de la Direction générale de la Fonction publique et
de la réforme administrative. «A l'occasion de la fête d'El Mawlid
Ennabawi et conformément à la loi n° 63-278 du 26 juillet 1963
modifiée et complétée fixant la liste des fêtes légales, la journée du
12 Rabie el Aouel 1445 de l'hégire, correspondant au 
28 septembre 2023 est chômée et payée pour l'ensemble des
personnels des institutions et administrations publiques, des
établissements et offices publics et privés, ainsi qu'aux personnels
des entreprises publiques et privées, tous secteurs et statuts
juridiques confondus, y compris les personnels payés à l'heure ou
à la journée», précise le communiqué. Toutefois, «les institutions,
administrations, établissements, offices et entreprises précités, sont
tenus de prendre les mesures nécessaires pour assurer la
continuité des services organisés en mode de travail posté», ajoute
la même source.

R. N. 

L es banques algériennes
travaillent sur un large
déploiement de TPE et de

développement du paiement via
mobile (mobile paiement), dans
le cadre du processus de digita-
lisation et de modernisation des
services bancaires offerts à la
clientèle, parallèlement au déve-
loppement du paiement par
mobile, a indiqué, hier, le
Délégué général de l'Association
des banques et établissements
financiers (ABEF), Rachid
Belaïd. «La Société des services
bancaires (SSB) a finalisé un
portail qui va s'appuyer sur des
prestataires agréés par le GIE
Monétique pour aller vers une
implémentation massive de TPE
au niveau des commerçants et
des opérateurs économiques», a
déclaré M. Belaïd qui s'exprimait
sur les ondes de la Radio natio-
nale, précisant que la commu-
nauté bancaire travaillait aussi
sur l'interopérabilité du paiement
mobile, disponible actuellement
juste en intra-bancaire.

«Il y a un switch mobile qui est
prévu fin décembre à la Société

d'automatisation des transactions
interbancaires et de monétique
‘’Satim’’ et qui permettra à toutes
les banques qui ont des solu-
tions mobiles en interne 
d'être interopérables, ce qui
développera le paiement sur
mobile», a-t-il fait savoir.

Actuellement, le nombre de
TPE en service à l'échelle natio-
nale est de 50 840, tandis que
les opérations de paiement sur
ces terminaux ont atteint en août
dernier 1,7 million d'opérations.
Quant aux guichets automa-
tiques de banque (ATM), ils sont
au nombre de 3 770  contre 
1 376 ATM en 2016, selon les
données de l'ABEF.

Créée en 2017 par six
banques publiques (BEA, BNA,
CPA, la BADR, la CNEP et la
BDL), la SSB a pour missions
essentielles de proposer des
solutions de paiement et de ser-
vices liés aux transactions inter-
bancaires et à la monétique, en
vue de contribuer à la moderni-
sation des technologies et des
services bancaires.  

Selon M. Belaïd, la ville nou-

velle de Sidi Abdallah a été rete-
nue comme ville-pilote dans le
cadre de ces opérations relatives
aux paiement via TPE et le paie-
ment mobile et dont le coup
d'envoi sera donné prochaine-
ment par le ministre des
Finances. Il a rappelé que le pro-
gramme de modernisation des
services bancaires comprend
notamment l'implémentation de
nouveaux systèmes d'informa-
tion, le développement et l'élar-
gissement du réseau bancaire
qui compte actuellement 1 720
agences au niveau national, l'ou-
verture d'agences digitales, de
services de mobile banking, de
SMS banking et le paiement
électronique, et ce, «afin de rat-
traper le retard enregistré».

Ouverture prochaine d'une
agence bancaire algérien-

ne en Côte d'Ivoire 
Interrogé, par ailleurs, sur la

récente ouverture de banques
nationales en Mauritanie et au
Sénégal, le délégué général de
l'ABEF a affirmé que la prochaine

étape dans ce processus sera la
Côte d'Ivoire qui abritera «rapide-
ment» une agence bancaire
algérienne, avec pour objectif
d'accompagner les opérateurs
économiques, notamment les
exportateurs algériens, mais
aussi des investisseurs voulant
travailler dans ces pays de
l'Afrique de l'Ouest.

Il a ajouté, à ce propos, que le
dossier d'ouverture d'une
banque algérienne en France,
filiale de la Banque extérieure
d'Algérie (BEA) «avance bien»,
soulignant que cet établissement
«jouera un rôle important et aura
un apport considérable dans l'ac-
compagnement des exportateurs
en premier lieu, mais aussi de la
communauté algérienne établie
à l'étranger pour capter son
épargne».

S'agissant du financement de
l'investissement, M. Belaïd a indi-
qué que, contrairement aux
années passées, où le finance-
ment des activités liées à l'impor-
t a t i o n p r é d o m i n a i e n t , l e s
banques algériennes financent
aujourd'hui de plus en plus l'in-

vestissement productif public et
privé, soulignant que 75 % des
crédits accordés sont des crédits
d'investissement et 25 % desti-
nés à l'exploitation. 

Aliouet Gh.

Banques

Vers un large déploiement des terminaux de
paiement électronique et le paiement par mobile 

Au Niger la France
se rend à l'évidence

Suite de la page une

M ais il peut aussi arriver
que les djihadistes se
déchaînent en voyant

la force de dissuasion françai-
se disparaître de la scène, ou
même menacer d'un déferle-
ment sur Niamey, et dans ce
cas,  ce pourrait être les «put-
schistes» eux-mêmes,  comme
continue à les appeler
Emmanuel Macron, qui implo-
reraient la France pour les
maintenir. Au Mali, a dit le pré-
sident français en annonçant
dimanche soir le retrait, le ter-
rorisme était revenu en force
depuis le départ des forces
françaises. Il ne serait pas
étonnant, a-t-il suggéré,  qu'il
reprenne du poil de la bête
également au Niger et ailleurs
dans le Sahel. A vrai dire, il a
donné le sentiment ce disant
d'être certain que c'est ainsi
que les choses allaient inévita-
blement tourner. Or si la
France retire ses forces, tout
en prenant son temps pour
cela, il n'en est pas de même
des Etats-Unis, qui eux gar-
dent sur place les leurs, ayant
d'ailleurs pris soin de ne pas
compromettre leur présence
dans ce pays. Même en se ren-
dant à l'évidence, c'est-à-dire
aux raisons des nouveaux diri-
geants du Niger, Emmanuel
Macron a continué de parler
de ces derniers  en termes fort
désobligeants. Il les appelle
toujours «putschistes», ce qui
est une insulte. Après le coup
d'Etat au Niger, il y a eu celui
du Gabon, vis-à-vis duquel la
France s'est montrée beau-
coup plus compréhensive. Elle
l'a condamné, sans doute,
mais en des termes choisis, le
but étant de garder de bonnes
relations avec le Gabon. En
fait, c'est à peine si elle n'a pas
soutenu ce dernier coup
d'Etat. Elle n'est pas la seule à
s'être  montrée indulgente, soit
dit en passant. La France
aurait intérêt à surveiller son
langage, quand elle parle des
gouvernements du Sahel,  si
elle veut continuer à avoir des
relations avec eux. En rappe-
lant son ambassadeur au
Niger, personne devenue indé-
sirable dans ce pays, elle a pu
préserver le droit d'en nommer
un autre. Maintenant que ce
problème est réglé, et que ses
troupes au Niger sont appe-
lées à s'en aller à leur tour, elle
a comme vidé la querelle,
remis les pendules à zéro, et
pourrait à partir de là s'em-
ployer à améliorer des rela-
tions aujourd'hui mauvaises
avec le Niger,  le Mali et le
Burkina Faso. Mais si elle
s'obstine à ne parler de leurs
nouveaux pouvoirs qu'en des
termes volontairement
vexants, ce que d'ailleurs elle
est la seule à faire, le résultat
final pourrait être tout autre : la
rupture des relations diploma-
tiques avec trois pays où sa
langue est encore langue offi-
cielle. M. H.

LA QUESTION DU JOUR
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Vers une carte nationale des sites 
et des capacités productives 

Par Maya H.

C
ette carte sera élabo-
rée à la suite d'un
recensement agricole
destiné à déterminer

l'emplacement des champs et
des terres agricoles afin d'identi-
fier leurs atouts et leurs capaci-

tés productives, a ajouté M.
Bensaïd qui intervenait au cours
du 4e Forum national pour le
développement de la filière
céréalière d'hiver, organisé
dimanche à la Maison de la cul-
ture Malek-Haddad.

Le même responsable a ajou-
té que cette mesure s'inscrit

dans le cadre de la réorganisa-
tion du foncier agricole et de l'ex-
ploitation optimale des champs
agricoles en vue d'obtenir une
vision complète de la situation
de la production céréalière, et de
renforcer, sur le terrain, les capa-
cités de production sur l'en-
semble du territoire national.

M. Bensaïd a ajouté que le
processus de préparation de
cette carte nationale est supervi-
sé par le Bureau national
d'études pour le développement
rural (BNEDER), en coordination
avec le ministère de l'Intérieur,
des Collectivités locales et de
l'Aménagement du territoire. Elle
sera basée sur les technologies
modernes telles que les caméras
de drones et les images satellites
de l'Agence spatiale algérienne,
a-t-il souligné, notant que le pro-
cessus d'enquête globale a déjà
été lancé dans plusieurs régions
du pays et sera achevé «dans les
prochains mois».

Cette carte nationale «contri-
buera à la mise en œuvre de plu-
sieurs mesures de réforme du
secteur, récemment initiées par
les services du ministère de tutel-
le, telles que la réorientation du

schéma stratégique de dévelop-
pement agricole des wilayas, 
l'élaboration d'un plan agricole
pour chaque wilaya, ainsi que la
mise en œuvre de la carte globa-
le des zones à haute productivi-
té», a indiqué M. Bensaïd.

Il a également déclaré que
l'objectif de la préparation de
cette carte nationale, à moyen
terme, est d'«amener les agricul-
teurs-investisseurs à adhérer aux
plans agricoles, et non de leur
permettre de produire les cul-
tures de leur choix, mais plutôt
en se conformant au programme
national qui détermine les
besoins de la population et du
marché, en particulier en ce qui
concerne les cultures straté-
giques».

Des professeurs spécialisés
et des cadres du secteur agrico-
le ont également présenté des
communications à travers les-
quelles plusieurs sujets ont été
abordés, notamment le «déve-
loppement des capacités de la
filière des céréales d'hiver», «sol
et amélioration de la production
céréalière», ainsi que «agricultu-
re et changement climatique».

Notons que les activités de ce
forum national, organisé par la
Chambre nationale d'agriculture
en coordination avec la Chambre
d'agriculture de la wilaya de
Constantine et la Direction de
wilaya des services agricoles,
ont donné lieu à un salon de
céréales d'hiver dont l'ouverture
a été présidée par le wali de
Constantine, Abdelkhalek
Sayouda, et le secrétaire général
du ministère de l'Agriculture et
du développement rural, en pré-
sence des autorités civiles et
militaires, ainsi que des repré-
sentants de plusieurs institutions
relevant du secteur. 

M. H.

 Le ministère de l'Agriculture et du Développement rural s'oriente vers l'élaboration d'une «carte nationale des sites
prolifères et des capacités productives des exploitations agricoles», a indiqué, dimanche à Constantine, le secrétaire

général du ministère, Hamid Bensaïd.

L a quatrième session des
camps d'été spécialisés
destinés aux jeunes, orga-

nisés par le Conseil supérieur de
la jeunesse (CSJ), a pris fin
dimanche soir à Alger. Organisé
sous le thème «Camp des créa-
teurs de contenu : ensemble
vers une citoyenneté active», ce
camp a réuni plus de 200 jeunes
de différentes régions du pays
dans l'objectif d'échanger des
expériences et de fournir un
contenu constructif sur Internet.

Présidant la cérémonie de
clôture de ce camp qui s'est
déroulé du 22 au 24 septembre,
organisée au Centre internatio-

nal de conférences (CIC)
Abdelatif-Rahal, le président du
CSJ, Mustapha Hidaoui, a appe-
lé  «les créateurs de contenu
algériens à conjuguer, structurer
et unifier leurs efforts en vue de
renforcer la cohésion nationale,
de conscientiser et de promou-
voir le sens des responsabilités
chez cette catégorie», et ce, à
travers «la production d'un
contenu constructif, en accord
avec les valeurs et l'identité de la
société algérienne».

Les participants à ce camp
ont examiné, ces trois derniers
jours, au niveau des différents
ateliers et sessions de réflexion,

«les moyens d'établir un cadre
juridique et réglementaire à
même d'assurer aux jeunes des
conditions optimales pour l'exer-
cice de leur profession», mission
qui relève du Conseil qui se
charge de présenter «des propo-
sitions aux autorités
concernées», a-t-il précisé.

Ce camp a été sanctionné
par des recommandations géné-
rales prévoyant, entre autres, «la
recherche de la forme juridique
appropriée à même de répondre
aux besoins des créateurs de
contenu, la proposition d'un pro-
gramme d'action annuel, et le
lancement d'une plateforme en

ligne dédiée aux créateurs de
contenu en tant qu'espace de
communication permanent, tout
en priorisant la formation durant
la prochaine étape, afin de
contribuer au développement de
leurs capacités et compé-
tences».

Il convient de noter que le
camp des créateurs de contenu
s'inscrit dans le cadre des
camps d'été pour jeunes organi-
sés en quatre sessions depuis fin
août dernier (camp des pionniers
des métiers, camp des clubs
scientifiques et camp des jeunes
bénévoles). 

M. L.

Destinés aux jeunes 

Clôture de la quatrième session 
des camps d'été spécialisés 

U ne campagne de sensibi-
lisation à l'importance
que revêt la réalisation

du parc national naturel Taghit-
Guir a été lancée par la
Conservation des forêts de la
wilaya de Béchar, a-t-on appris
hier de cette instance.

Ciblant divers secteurs d'acti-
vités, collectivités locales et
citoyens, cette campagne, dont
l'encadrement est assuré par le
bureau de protection de la flore et
de la faune relevant de la
Conservation des forêts, a pour
objectif de faire connaître l'impor-
tance, le rôle attendu de ce parc
national naturel situé dans des
zones fragiles à haute valeur envi-
ronnementale ainsi que sa contri-
bution en termes d'actions de pro-
tection et de valorisation, a affirmé

à l'APS le chef du bureau précité,
Kamel Messaoudenne.

«Le futur parc national naturel
Taghit-Guir dont le projet de décret
exécutif portant classement des
territoires de Taghit-Guir (wilayas
de Béchar et Béni-Abbès) est à
double vocation, à savoir la pro-
tection de la flore et de la faune, et
le développement économique
durable», a-t-il souligné. «Le projet
de création de ce parc national
naturel qui a été accueilli favora-
blement par le secteur des forêts
et le mouvement associatif local
activant dans le domaine de la
protection de l'environnement, va
aussi nous permettre une meilleu-
re protection de la richesse et de
la diversité de la faune et la flore
des régions concernées», a ajouté
M. Messaoudenne. Occupant une

superficie totale de 55 000 hec-
tares (ha), localisée entre les
wilayas de Béchar et Béni-Abbès,
ce parc a aussi comme principal
objectif la protection de l'environ-
nement, du patrimoine culturel
matériel et de la biodiversité d'une
grande partie de la vallée de la
région de la Saoura, a-t-il poursui-
vi. Les régions de Taghit et Guir,
couvertes par ce parc naturel, se
distinguent par la présence de
plusieurs sites archéologiques,
historiques et naturels. Elles
englobent les stations de gravures
rupestres de Taghit et d'Abadla, de
Béni-Ounif, dans des ksours, sites
naturels, à savoir les hautes dunes
de sables de Taghit et des palme-
raies millénaires, notamment
celles de Taghit et de Béni-Abbès.
En outre, de nombreuses espèces

végétales endémiques et même
un grand nombre de plantes
médicinales qui nécessitent une
protection constante et régulière
contre la cueillette sauvage y sont
répertoriés, selon la Conservation
des forêts.

La faune recensée à travers ce
parc se compose actuellement de
trente-trois espèces, dont six
espèces de chauves-souris,
douze de rongeurs, trois de cani-
dés, trois de mustélidés, unfélidé
et quatre d'ongulés sauvages,
ainsi que plusieurs espèces de
reptiles, notamment le fouette-
queue et la vipère à cornes. Parmi
ces espèces, figurent celles
menacées tant au niveau national
que mondial comme le chat des
sables, le fennec, le mouflon à
manchettes, ainsi que des

espèces de gazelles, à l'instar de
la «gazelle Rym».

La liste non exhaustive des
oiseaux recensés dans ce parc
comporte pas moins de 107
espèces, dont des oiseaux de
passage ou migrateurs. On y trou-
ve aussi seize autres espèces
considérées endémiques au
Maghreb et au Moyen-Orient, à
l'exemple de la perdrix gambra,
l'outarde (Houbara), en plus de la
loutre commune qui a été introdui-
te au barrage de «Djorf-Ettorba»
depuis plusieurs années et fait
désormais partie intégrante de la
faune aquatique de ce site natu-
rel, dont le lac s'étend sur 
92 km2, ajoute-t-on de même
source. 

Kamel L.

Béchar

Sensibilisation sur l'importance du parc national naturel Taghit-Guir

Exploitations agricoles
A c t u e l



Par Fatah S.

P
lacée sous l'égide du
ministère du Tourisme
et de l'Artisanat, cette
importante manifesta-

tion, prévue jusqu'au premier

octobre, se veut un espace
regroupant «les différents
acteurs du domaine, notamment
les établissements sous tutelle,
les agence de voyages, les opé-
rateurs touristiques, les établis-
sements hôteliers des secteurs

public et privé, les artisans ainsi
que le secteur tertiaire dont les
banques, les compagnies d'as-
surance et les transports».

«L'évènement verra la présen-
ce de nombreuses associations
dans le domaine, des offices de
tourisme, des créateurs de
contenu et des chefs de start-
up», a-t-elle ajouté.

«Le SITEV est l'une des mani-
festations phares en Algérie qui
constitue une opportunité à saisir
pour faire la promotion de la des-
tination Algérie, d'autant qu'elle
coïncide cette année avec le
début de la saison du tourisme
saharien», a poursuivi la même
responsable. «L'organisation du
salon, cette année après une
rupture de plus de trois ans,
Covid-19 oblige, est le fruit des
efforts de l'ensemble de parties
prenantes compte tenu de son
importance pour le secteur du
Tourisme», a mis en avant Mme

Nacer Bey, rappelant que de
vastes espaces ont été mis à la
disposition des exposants au
niveau du pavillon central de la
foire pour qu'ils puissent faire

connaître leurs produits. Le
salon sera marqué par l'utilisa-
tion d'applications électroniques
dans la réservation, et ce, dans
le cadre du recours à la numéri-
sation, a révélé la responsable,
soulignant «la nécessité de
généraliser le recours à l'utilisa-
tion des technologies de l'infor-
mation et de la communication
(TIC) en vue d'améliorer et de
développer les activités touris-
tiques pour s'adapter aux nou-
veautés que connaît ce domaine
au niveau international». Cette
manifestation qui verra la partici-
pation de nombre de pays étran-
gers, à l'instar de la Tunisie,
l'Arabie saoudite, la Grèce, la
Turquie et la Chine, se veut «une
occasion importante pour les dif-
férents opérateurs algériens et
étrangers parmi les propriétaires
d'agences de voyages et de tou-
risme, les investisseurs, les
gérants des établissements hôte-
liers et touristiques pour présen-
ter leurs produits et échanger les
expériences avec les différents
professionnels et opérateurs
dans le domaine du tourisme».

Des conférences et des journées
d'étude animées par des spécia-
listes algériens et internationaux
dans le domaine du tourisme
seront organisées en marge du
salon. En outre, des espaces
seront consacrés à l'artisanat à
travers la mise en place d'un
pavillon aux produits de l'artisa-
nat ainsi que des ateliers animés
par des artisans spécialisés dans
ce domaine.Par la même occa-
sion, des espaces seront consa-
crés aux enfants en vue de leur
faire connaître et les sensibiliser
à la nécessité de découvrir leur
pays et les capacités touristiques
dont regorge l'Algérie. Mme Nacer
Bey a fait savoir qu'en marge du
salon, une «caravane touristique
sera organisée à partir d'Alger
jusqu'à Ghardaïa et Adrar au pro-
fit des acteurs algériens et étran-
gers, en vue de leur offrir l'oppor-
tunité de découvrir les atouts tou-
ristiques variés et riches du pays
et les inciter à établir des parte-
nariats et des coopérations». 

F. S.

La 22e édition du 28 septembre au 1er octobre
 La 22e édition du Salon international du tourisme et des voyages (SITEV) ouvrira ses portes jeudi 

prochain au Palais des expositions, Pins Maritimes (Alger), avec la participation de 250 exposants dont 30 étrangers,
a révélé, dimanche à l'APS, la commissaire du salon et directrice générale de l'Office national du tourisme (ONT),

Saliha Nacer Bey.

L' ambassade d'Algérie en Tunisie a
organisé une table ronde sous le
thème : «Climat d'investissement

en Algérie à la lumière de la nouvelle loi
sur l'investissement», en présence
d'hommes d'affaires tunisiens et algériens
établis en Tunisie et d'autres africains, en
vue de présenter les différentes facilita-
tions, les avantages et les incitations
accordés par ce nouveau cadre juridique
aux investisseurs nationaux et étrangers.
La rencontre a eu lieu à l'occasion de la
tenue à Tunis de la Conférence de finan-
cement de l'investissement et du com-
merce en Afrique, les 20 et 21 septembre
en cours. A l'issue de l'allocution d'ouver-
ture de l'ambassadeur d'Algérie en
Tunisie, Azouz Baalal, le directeur général
de l'Agence algérienne de promotion de

l'investissement (AAPI), Omar Rekkache,
a animé cette table ronde qui a vu une
présence intense et qualitative d'hommes
d'affaires tunisiens et algériens établis en
Tunisie et d'autres de pays africains parti-
cipant à la conférence, en sus de repré-
sentants d'organisations patronales des
deux pays, dont le secrétaire général du
Conseil du renouveau économique algé-
rien (CREA), Fayçal Ouaguenouni.

Intervenant à cette occasion, M.
Rekkache a évoqué les principales
réformes qu'a connues l'AAPI pour s'ac-
quitter de son rôle en matière de promo-
tion de l'investissement. Il s'agit, notam-
ment, de renforcer l'attractivité des inves-
tisseurs étrangers en Algérie, ce qui a été
réalisé sur le terrain à travers l'élargisse-
ment des prérogatives de cet organisme

devenu l'intervenant principal dans les
opérations d'octroi des assiettes fon-
cières destinées à l'investissement, de
ses bureaux au niveau des différentes
wilayas du pays, en sus de la création du
guichet unique destiné aux grands pro-
jets et investissements étrangers directs
comportant différents secteurs ministé-
riels et la création d'une plateforme numé-
rique d'investissement. Evoquant les
garanties et les avantages prévus par la
loi 22-18, 
M. Rekkache a souligné que ce cadre juri-
dique a consacré une plus grande pro-
tection aux investisseurs en leur offrant
des garanties telles que le renforcement
du principe de liberté d'investissement et
du principe de traitement transparent et
équitable des investisseurs nationaux et

étrangers, rappelant la création d'une
Haute Commission nationale des recours
au niveau de la Présidence de la
République. Le directeur général de
l'AAPI a également abordé les différentes
facilitations et avantages d'ordre procé-
dural et fiscal accordés par la loi, soit au
début de la mise en œuvre du projet ou
lors de l'exploitation, rappelant, à ce pro-
pos, la décision des autorités algériennes
de supprimer la règle 49/51, sauf pour
certains secteurs stratégiques. Les parti-
cipants ont apprécié les sujets abordés
lors de cette table ronde, qui leur a per-
mis d'avoir une vision claire et globale des
avantages prévus par la nouvelle loi sur
les investissements, outre les énormes
potentialités d'investissement qu'offre le
marché algérien. Salima K. 

Avantages du climat d'investissement en Algérie

L'ambassade d'Algérie en Tunisie organise une table ronde 

L es Etats-Unis font de nou-
veau face à la menace
d'une paralysie de leur

administration à cause d'un blo-
cage politique, quatre mois
après avoir frôlé le défaut de
paiement. Le budget 2024 doit
être adopté par le Congrès avant
le 1er octobre. Mais sans accord
entre démocrates et républi-
cains, l'administration fédérale
devra cesser certains paiements.

A un peu plus d'un an de
l'élection présidentielle, à laquel-
le le président démocrate Joe
Biden est candidat, les deux par-
tis sont à couteaux tirés. «Le
financement du gouvernement
est l'une des responsabilités les

plus fondamentales du Congrès.
Il est temps que les républicains
commencent à faire le travail
pour lequel l'Amérique les a
élus», a tonné samedi le prési-
dent démocrate lors d'un dîner.
Le nécessaire vote sur le budget
au Congrès se transforme régu-
lièrement en bras de fer, chaque
camp agitant le spectre du «shut-
down» pour obtenir des conces-
sions de l'autre. Avec générale-
ment une résolution de dernière
minute. Mais ce marronnier est
cette année exacerbé par la
polarisation au Congrès. Côté
Sénat, les responsables des
deux partis, Chuck Schumer
pour les démocrates, Mitch

McConnell chez les républicains,
deux vieux routiers de la poli-
tique, continuent de discuter. A
défaut de s'entendre, un projet
de budget provisoire pourrait
être adopté, ce qui offrirait
quelques mois de répit aux élus
pour trouver un terrain d'entente.
Cette menace de paralysie inter-
vient quatre mois seulement
après le feuilleton précédent,
celui du plafond de la dette, dont
les conséquences auraient été
encore plus importantes, avec
un possible défaut de paiement
des Etats-Unis. Dans le cadre de
l'accord qui avait été signé, les
démocrates avaient accepté de
limiter certaines dépenses, ce

qui aurait dû permettre de passer
sans encombre l'étape du bud-
get. Toutefois, «aujourd'hui, un
petit groupe de républicains
extrémistes ne veut pas respec-
ter l'accord et tous les
Américains pourraient devoir en
payer le prix», a déploré samedi
Joe Biden. «Nous devons nous
enfermer dans une pièce et
résoudre le problème», a dit de
son côté dimanche l'élu républi-
cain Tony Gonzales. «Je ne veux
pas d'un ‘’shutdown’’ mais il est
certain pour moi que le pays s'y
dirige et que tout le monde
devrait s'y préparer», a-t-il ajouté.

Parmi les conséquences à anti-
ciper, certains chèques d'aide ali-

mentaire pourraient ne pas être
envoyés. Le trafic aérien pourrait
être perturbé, les parcs natio-
naux non entretenus,... Les fonc-
tionnaires considérés comme
«non-essentiels» seront priés de
rester chez eux, et ne recevront
leur salaire qu'une fois le problè-
me réglé. Le pays a connu
quatre importants «shutdown»
depuis 1976. Le dernier, le plus
long, avait duré plus d'un mois
fin-2018 et début-2019, ampu-
tant de 3 milliards de dollars le
PIB des Etats-Unis, selon les ser-
vices du budget du Congrès
(CBO). 

N. T.

Etats-Unis

Nouvelle menace de «shutdown», sur fond de blocage politique
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Par Abla Selles

D
es soirées de madih,
des expositions, des
concours, des ateliers
de formation, des ren-

contres et conférences autour de

la vie du Prophète Mohamed
QSSSL sont prévus à partir d'au-
jourd'hui dans plusieurs villes du
pays. Le mouvement associatif
ainsi que de jeunes artistes et
autres de renommée prennent
part à la célébration du Mawlid

Nabawi cette année.   
Il y a d'abord l'Office national

de la culture et de l'information
qui donne quatre rendez-vous à
son public. Le premier est prévu
pour cet après-midi au com-
plexe culturel Abdelouahab-

Salim de Tipaza pour l'inaugura-
tion d'une exposition de photos
organisée sous le thème «les
mosquées algériennes dans le
temps». Cette exposition se
poursuivra jusqu'au 15 octobre,
au bonheur des passionnés d'ar-
chitecture et d'art musulman. Le
lendemain, et toujours dans le
cadre de la même célébration,
l'Office national de la culture et
de l'information propose à la
population de Constantine une
soirée madih animée par la trou-
pe Ahmed Benkhelaf. A la salle
Maghreb d'Oran, une soirée de
chants religieux ainsi qu'une
conférence sur la naissance et la
vie du Prophète sont proposées
au public.   

L'établissement Arts et
Culture de la wilaya d'Alger
célèbre cette occasion avec une
soirée spéciale animée par l'in-
terprète de musique andalouse
Bheidja Rahal.  

L'Office national de Riad El
Feth célébre la nuit du Mawlid
Nabawi à la salle Ibn Zeydoune
avec un programme varié, à
savoir des lectures poétiques,
du chant religieux ainsi qu'une
exposition d'artisanat mettant en
valeur le patrimoine national
algérien.  

Pour sa part, le Théâtre natio-
nal algérien Mahieddine-
Bachtarzi a choisi de célébrer
cette occasion avec un spec-

tacle andalou animé par l'artiste
Brahim Hadj Kacem. 

A l'Opéra d'Alger Boualem-
Bessaih, le public pourra assis-
ter à un spectacle andalou
animé par l'orchestre andalou de
l'Opéra d'Alger, sous la baguette
du chef d'orchestre Nadjib
Kateb. Les artistes Abdelwahab
Djazouli, Adlen Fergani et
Sabrina Bouadjadj prennent part
à cette soirée dont le but majeur
est de préserver le patrimoine
culturel associé à la commémo-
ration de cette occasion religieu-
se. 

Les Palais de la culture
Moufdi-Zakaria d'Alger, celui de
Tlemcen et de Skikda, célébre-
ront la soirée du Mawlid Nabawi
avec des spectacles de chants
religieux, expositions d'artisanat,
des concours, des contes et des
défilés de mode mettant en
valeur la richesse et la variété du
patrimoine ancestral.   

Pour leur part, les Directions
de la culture des différentes
villes du pays ont mis en place
des programmes culturels qui
répondent à toutes les tranches
d'âge afin de célébrer cette occa-
sion dans une ambiance convi-
viale.    

A. S.

Des activités riches et variées
 La célébration du Mawlid Nabawi aura un goût particulier, vu le nombre et la variété des activités culturelles

élaborées par le ministère de tutelle et les structures connexes pour marquer cette occasion. 

L a ministre de la Culture et
des Arts, Soraya
Mououdji, a reçu,

dimanche à Alger, l'ambassa-
deur de la République islamique
d'Iran, Mohammad Reza Babai,
avec qui elle a évoqué la néces-
sité d'activer les accords de par-
tenariat et de coopération cultu-
rels entre les deux pays, a indi-
qué un communiqué du ministè-
re.

Les deux parties ont particu-
lièrement insisté sur la mise en
œuvre de l'accord culturel signé
le 25 décembre 2002 entre les
deux pays, et du mémorandum
d'entente dans le domaine de la

cinématographie signé en 2017.
Ils sont également convenus de
collaborer dans le domaine de la
préservation et de la numérisa-
tion des manuscrits, tout en
assurant des opportunités de for-
mation en la matière. De plus, ils
ont proposé d'établir un jumela-
ge entre les bibliothèques natio-
nales des deux pays.

A ce propos, Mme Mouloudji a
présenté une série de proposi-
tions à l'ambassadeur iranien
dans le cadre de la coopération
bilatérale pour promouvoir le
domaine culturel et artistique. Il
s'agit, entre autres, de l'organisa-
tion d'une semaine du cinéma

iranien en Algérie et de sémi-
naires scientifiques dans les
deux pays, outre la création
d'une Commission mixte dont
l'objectif est d'élaborer un pro-
gramme de travail et de supervi-
ser les différents projets de
coopération et d'échange.De
son côté, l'ambassadeur iranien
a présenté à la ministre de la
Culture et des Arts un ensemble
de propositions, notamment la
création d'un pavillon algérien à
la Bibliothèque nationale iranien-
ne, le transfert et l'échange d'ex-
pertise dans le domaine de l'in-
dustrie cinématographique et de
la production conjointe, ainsi

que l'organisation d'une semaine
culturelle dans les deux pays.

Dans ce contexte, M. Babai a
confirmé la participation de son
pays à la 13e édition du Festival
international de la miniature et de
l'enluminure de Tlemcen (18-22
novembre 2023), en sus de la
participation de célébrités du
cinéma iranien à la 4e édition du
Festival du film méditerranéen
d'Annaba (AMFF) prévue du 3 au
9 novembre 2023, et à la 12e édi-
tion du Festival culturel interna-
tional du cinéma d'Alger (FICA)
du 2 au 10 décembre 2023 à
Alger.

F. H.

Soraya Mououdji rencontre l'ambassadeur iranien en Algérie

La mise en œuvre des accords de partenariat
et de coopération culturels évoquée

L es scénaristes d'Hollywood, dont la
grève paralyse l'industrie depuis
presque cinq mois, ont annoncé

dimanche avoir conclu un accord avec les
studios qui pourrait leur permettre de
reprendre le travail. «Nous pouvons dire,
avec une grande fierté, que cet accord est
exceptionnel – avec des gains significatifs
et des protections pour les scénaristes
dans tous les secteurs d'activité des
membres», s'est félicité le syndicat des
scénaristes d'Hollywood (WGA) dans une
lettre envoyée à ses membres. La lettre ne

donne pas de précisions sur l'accord,
mais indique que les détails sont en cours
d'élaboration et que le dernier mot revien-
dra aux membres.

«Pour être clair, personne ne doit
reprendre le travail tant que la Guilde ne l'a
pas expressément autorisé. Nous sommes
toujours en grève jusqu'à ce moment-là.
Mais à partir d'aujourd'hui, nous suspen-
dons les piquets de grève de la WGA», a
ajouté le syndicat.

Des milliers de scénaristes de cinéma
et de télévision ont déposé leur plume au

début du mois de mai pour réclamer une
meilleure rémunération, de meilleures
récompenses pour la création d'émis-
sions à succès et une protection face à
l'intelligence artificielle. Depuis des mois,
ils tiennent des piquets de grève devant
des entreprises telles que Netflix et Disney
et, rejoints par des acteurs en grève à la
mi-juillet, ils ont paralysé l'industrie du
divertissement. Les acteurs craignent de
voir leur image ou leur voix clonée, tandis
que les scénaristes craignent que l'IA
puisse être utilisée pour des scripts et

qu'ils soient moins payés, ou que leurs
scénarios servent à entraîner des robots.

Début septembre, le «Financial Times»
a fait état d'une étude du Milken Institute
évaluant à 5 milliards de dollars le coût du
blocage actuel d'Hollywood.

Même si l'accord avec les scénaristes
est finalisé, la grève des acteurs se pour-
suivra. Leur syndicat, le SAG-AFTRA, la
guilde des acteurs, qui compte 160 000
membres, n'a pas reparlé au patronat
depuis mi-juillet. 

R. C.

Pour mettre fin à la grève à Hollywood

Un accord de principe conclu entre scénaristes et studios 

Célébration du Mawlid Nabawi

AGEND’ART
Théâtre National Algérien 

28 septembre :
Spectacle artistique présenté

par la troupe hongroise
Körösmenti Táncegyüttes

30 septembre à 18h : 
Une soirée spéciale Mawlid

Nabawi Sharif sera animée par
l'interprète de musique anda-

louse Brahim Hadj Kacem
Théâtre régional d'Oran 

28 septembre :
A l'occasion du Mawlid Nabawi
Sharif, le public est invité à une

soirée conviviale pour faire
revivre nos traditions d'antan,
sous les sonorités de chaleu-
reux Mdih de l'artiste Brahim

Hadj Kacem
Galerie Aïcha-Haddad d'Alger 

Du 30 septembre 
au 10 octobre :

Exposition de l'artiste peintre
Rokia Merrich

Maison de Jeunes Ouacifs à
Tizi Ouzou

Du 27 au 30 septembre :
3e édition du Salon du livre

amazigh des Ouacifs
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Par Rosa C.

«L
e 25 septembre à 6
heures du matin, 2
906 personnes
déplacées de

force sont entrées en Arménie à
partir du Haut-Karabakh», a
annoncé le gouvernement armé-
nien dans un communiqué, sou-
lignant que «tout au long de la
nuit, le flux des personnes dépla-
cées de force s'est poursuivi».

Les premières arrivées d'habi-
tants de ce territoire en majorité
peuplé d'Arméniens, intégré en
1921 par le pouvoir soviétique à
l'Azerbaïdjan, avaient eu lieu
dimanche au poste-frontière

arménien de Kornidzor après l'of-
fensive victorieuse la semaine
dernière de l'armée azerbaïdja-
naise contre les forces sépara-
tistes. Le président turc Recep
Tayyip Erdogan est arrivé hier
dans l'enclave azerbaïdjanaise
du Nakhitchevan, située entre
l'Arménie et l'Iran et frontalière de
la Turquie, pour y rencontrer son
homologue Ilham Aliev, selon les
images de la Présidence retrans-
mises en direct à la télévision
turque. Quelques jours après la
prise de contrôle militaire du
Haut-Karabakh par l'Azerbaïdjan,
cette rencontre doit officielle-
ment lancer la construction d'un

gazoduc, mais les deux prési-
dents doivent aussi discuter du
Haut-Karabakh et de l'ouverture
du corridor arménien de
Zangezur aux Azéris, selon les
médias turcs.

Les deux dirigeants ont prévu
d'organiser une cérémonie de
pose de la première pierre du
nouveau gazoduc et d'inaugurer
un complexe militaire azerbaïdja-
nais sur cette enclave nichée
entre l'Arménie et l'Iran, et ratta-
chée à l'Azerbaïdjan depuis 1923
mais sans continuité territoriale
avec Bakou.

Cette démonstration de force
turque contraste avec le retrait
apparent de la Russie de la
région, pendant que certains
experts estiment que pour le pré-
sident Aliev, annexer le corridor
arménien de Zangezour, le long
de la frontière avec l'Iran, permet-
trait d'établir la continuité jus-
qu'au Nakhitchevan, et, au-delà,
avec la Turquie.

Confronté à des manifesta-
tions depuis mardi, le Premier
ministre arménien, Nikol
Pachinian, a lancé un reproche
implicite à la Russie pour son
manque de soutien après la vic-
toire de l'armée azerbaïdjanaise
contre les séparatistes du Haut-
Karabakh. «Les systèmes de
sécurité extérieure dans lesquels
l'Arménie est impliquée se sont
révélés inefficaces pour protéger
sa sécurité et ses intérêts», a-t-il
déclaré à la télévision, dans une
allusion voilée à ses relations de
longue date avec Moscou héri-
tées de l'époque où l'Arménie fai-
sait partie de l'URSS.

Malgré ce contexte de crise,
la réunion prévue de longue date
en Espagne entre Ilham Aliev et
Nikol Pachinian aura bien lieu le
5 octobre, ont annoncé les auto-
rités arméniennes. Seront aussi
présents le président français
Emmanuel Macron, le chancelier
allemand Olaf Scholz et le prési-
dent du Conseil européen
Charles Michel. «On a aujour-
d'hui une Russie qui est compli-
ce de l'Azerbaïdjan, une Turquie

qui a toujours été en soutien de
ces manœuvres et un pouvoir qui
est désinhibé et qui menace la
frontière de l'Arménie», assène
Emmanuel Macron

Dimanche, des centaines de
réfugiés fuyant le Haut-Karabakh
sont entrés en Arménie, depuis
le centre d'accueil mis en place à
Kornidzor. Selon le gouverne-
ment arménien, au total
dimanche soir, ce sont 377 "per-
sonnes obligés à partir" qui sont
passées côté arménien. Selon le
dernier décompte du ministère
russe de la Défense, 311 civils,
dont 102 enfants, ont été escor-
tés par la force de maintien de la
paix russe côté arménien.

Les autorités du Haut-
Karabakh ont annoncé
dimanche que les civils laissés
sans logement en raison des
dernières violences seraient
transférés en Arménie avec l'aide
des soldats de maintien de la
paix russes, présents sur place
depuis la précédente guerre, en
2020. L'Azerbaïdjan s'est engagé
à permettre aux rebelles qui ren-
draient leurs armes d'aller en
Arménie.

C'est par le même poste-fron-
tière de Kornidzor que 23 ambu-
lances transportant des "citoyens
grièvement blessés" doivent pas-
ser, a précisé le ministère armé-
nien de la Santé. Un homme
interrogé par l'AFP à Kornidzor a
déclaré avoir fait partie de la
"résistance" jusqu'à ce que l'as-
saut donné par l'Azerbaïdjan
oblige les rebelles mercredi à
capituler. "Nos familles étaient
dans les abris. On était dans l'ar-

mée mais hier on a dû déposer
nos fusils. Alors on est partis", a
dit ce villageois d'une trentaine
d'années qui attendait avec
d'autres de se faire enregistrer
dans le centre d'accueil.

Beaucoup craignent que la
population locale ne fuie massi-
vement, au moment où les
forces azerbaïdjanaises resser-
rent leur emprise.

Car outre l'angoisse qui règne
parmi les quelque 120 000 habi-
tants du Haut-Karabakh, la situa-
tion humanitaire y demeure très
tendue. Encerclée par les
troupes azerbaïdjanaises, sa
«capitale», Stepanakert, est pri-
v é e
d'électricité et de carburant et sa
population manque de nourriture
et de médicaments, selon un
correspondant de l'AFP.

Samedi, un premier convoi
d'aide du Comité international de
la Croix-Rouge (CICR) est néan-
moins entré au Haut-Karabakh,
tandis que, de la tribune de
l'ONU à New York, l'Arménie
réclamait l'envoi «immédiat»
d'une mission des Nations unies,
réitérant ses accusations de
«nettoyage ethnique».

Illustration, côté azerbaïdja-
nais, des traces profondes lais-
sées par l'histoire tourmentée de
cette région, dans la bourgade
de Beylagan, tout près du Haut-
Karabakh, une galerie de
dizaines de portraits de per-
sonnes tuées il y a trois ans ou
pendant le premier conflit, flan-
qués de drapeaux azerbaïdja-
nais, bordent l'artère principale.

R. C.

Arménie

Accueil d'un nouveau flot de réfugiés
du Haut-Karabakh

 Près de 5 000 réfugiés du Haut-Karabakh sont jusqu'à présent arrivés en Arménie, tandis que le chef de l'État turc,
Recep Tayyip Erdogan, dont le pays joue un rôle majeur dans cette partie du Caucase, est arrivé hier en Azerbaïdjan

pour y rencontrer son président, Ilham Aliev.

L a récente visite du pape François en France a suscité de
nombreuses polémiques qui aujourd'hui encore continuent
à agiter la classe politique. Lors de sa messe géante same-

di à Marseille, le pape François a lancé un appel à la solidarité
avec les migrants. Depuis le Vélodrome à Marseille, où étaient
amassés samedi près de 60 000 fidèles, le pape François a en
effet multiplié les appels à la solidarité avec les migrants. «Il faut
accueillir et non les cacher, les intégrer et non s'en débarrasser»,
a lancé le souverain pontife, après l'arrivée massive de personnes
venues d'Afrique sur la petite île italienne de Lampedusa. Et de
plaider pour un «grand nombre d'entrées légales et régulières»
dans les pays de l'Europe. Une prise de position qui a déplu forte-
ment au mouvement de droite nationaliste, le Rassemblement
National, qui a exprimé via son président son mécontentement. «Il
est Argentin et il n'a pas conscience du problème de l'immigration
aujourd'hui en Europe qui déstabilise les sociétés européennes», a
tancé Jordan Bardella. Après avoir remonté la célèbre avenue du
Prado dans sa papamobile, le pape François a même qualifié la
cité phocéenne de «havre de paix». «Quand il dit, Marseille est un
havre de paix, permettez-moi comme tous les Français, de m'offus-
quer et de dire qu'il ne connaît pas Marseille», a raillé l'eurodépu-
té. «Il fait le choix d'avoir un discours politique mais mon rôle c'est
de lui rappeler que lorsqu'on appelle à l'immigration massive,
qu'on appelle à l'ouverture inconditionnée et illimitée de l'ensemble
de nos frontières, alors on porte une responsabilité sur la croyan-
ce et l'eldorado que se font ces gens du continent», a-t-il poursui-
vi. Se disant «non-croyant mais respectant ceux qui ont la foi»,
Jordan Bardella a dit préférer «la sagesse de son prédécesseur
Benoît XVI qui déclarait que les États ont le droit de réglementer les
flux migratoires». Avant même le début de cette première visite offi-
cielle en France, la tête de liste de Reconquête aux européennes,
Marion Maréchal, avait déjà pointé du doigt un pape «trop 
politique». «Il a son prisme aussi de pape sud-américain qui ne
connaît pas finalement aujourd'hui le type d'immigration que nous
connaissons et qui, manifestement, ne mesure pas ce à quoi nous
sommes confrontés», avait-elle dénoncé dans des termes ana-
logues à ceux de son adversaire du RN, la semaine dernière.
Après le discours très politique du premier pape latino-américain,
Les Républicains (LR) se sont quant à eux abstenus de tout com-
mentaire. Tout en exprimant sa «joie» d'avoir été dans le public,
l'eurodéputé LR François-Xavier Bellamy a simplement mis en
garde chaque «camp» qui chercherait «à réduire ou à piéger» la
parole du souverain pontife, sans évoquer ses propos sur l'immi-
gration. La discrétion est de mise aussi au gouvernement, où l'on
préfère mettre l'accent sur le succès de cette grande messe papa-
le. La ministre des Sports, Amélie Oudéa-Castéra, a ainsi salué
sobrement le message d'un «leader spirituel mais pas d'un respon-
sable politique». Étrangement, une fois n'est pas coutume, c'est la
gauche et même l'extrême-gauche qui en ce moment soutient le
plus ardemment le pape et ses prises de positions. La visite du
souverain pontife n'aura ainsi pas été le succès attendu par le gou-
vernement, qui plutôt que de tirer les fruits de ce voyage se retrou-
ve à devoir se justifier auprès de la presse après que le pape
François a fait des déclarations allant à l'encontre de sa politique
actuelle sur l'immigration clandestine.  

F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Havre
Commentaire 

«Q uatre membres de
ma famille ont péri
dans les flammes»,

raconte d'une voix tremblante
Antoine Djanta. Ils font partie des
34 victimes de l'incendie d'un
dépôt de carburant illégal à
Sémè-Kraké, dans le sud-est du
Bénin, le 23 septembre. Dans la
maison de cet homme de 54 ans,
à quelques kilomètres du lieu du
drame, les voisins se pressent
pour présenter par petits groupes
leurs condoléances à la famille
endeuillée. «Qu'avons-nous fait
pour mériter de perdre nos

proches comme cela ?», s'excla-
me le commerçant, inconsolable
comme les autres membres de
cette famille qui survit grâce au
commerce de l'essence de
contrebande avec le Nigeria. La
veille, l'un des principaux entre-
pôts de stockage d'essence situé
à Sémè-Kraké, ville frontalière
avec le pays pétrolier voisin, est
parti en fumée en quelques
minutes. Vingt-quatre heures
plus tard, il ne reste que des
murs et les carcasses de voitures
et motos calcinées. Aux alen-
tours, toutes les boutiques ont

leurs portes défoncées. Les
occupants et les riverains ont dû,
la veille, tout forcer pour récupé-
rer ce qui pouvait l'être avant l'ar-
rivée des flammes. Selon un bilan
des autorités samedi soir, 34 per-
sonnes dont deux bébés ont péri
dans les flammes. Et vingt per-
sonnes ont été blessées, cer-
taines grièvement, et admises à
l'hôpital.

Le gouvernement n'avait pas
communiqué de nouveau bilan
dimanche soir. Une enquête a été
ouverte pour déterminer les cir-
constances. 

Les familles pleurent les 34 victimes tuées dans
l'incendie d'un dépôt d'essence de contrebande

Bénin
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Le match amical confirmé 

Les billets pour 
Egypte-Algérie en vente

Par Mahfoud M.  

E
n effet, l’Assemblée
sportive d’Abou Dhabi
vient de déclarer que les
billets du match amical

devant opposer l’Egypte à
l’Algérie le 16 octobre prochain
au stade Hazaa-Benzayed sont
mis en vente en ligne sur le lien
h t t p s : / / a l -
ain.platinumlist.net/sports. La
rencontre devrait permettre à la
sélection nationale de jauger les
capacités de ses poulains  et leur
niveau avant le rendez-vous
continental qui reste important ;
surtout qu’il faudra se reprendre
après l’élimination précoce lors

de la CAN 2022 au Cameroun. Il
est clair que le choix de jouer
l’Egypte en amical est une
bonne chose pour les Verts qui
se mesureront donc aux grands
de l’Afrique comme ce fut le cas
avec la rencontre face au
Sénégal. Malgré une relative
«décadence», les Pharaons res-
tent un choix très intéressant et
l’EN devrait pouvoir se frotter à
un adversaire solide pour bien se
préparer au rendez-vous conti-
nental. Par ailleurs, ce match
verra peut-être le retour de
Hossam Aouar qui avait raté les
deux derniers matchs de la
sélection face à la Tanzanie et au

Sénégal, ce qui lui permettra de
continuer son adaptation afin
d’être prêt pour la CAN 2024.
D’autres éléments pourraient
faire leur apparition avec la
sélection nationale, vu qu’on
annonce le changement de
nationalité sportive du latéral
gauche de Sheffield United
Football Club, Yasser Larouci, ce
qui est une bonne chose pour
l’EN qui aura pratiquement des
doublures dans tous les postes,
sachant que le coach des Verts a
décidé de changer le poste de
Bensebaïni qui évolue désormais
dans l’axe de la défense.  

M. M.  

Ce qui n'était jusque-là qu'une rumeur vient d'être confirmé. 
Les Verts auront un sparring-partner de choix pour préparer 

la CAN 2024 de Côte d'Ivoire, ce qui va enchanter le sélectionneur
national Djamel Belmadi. 
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L’ATTAQUANT international algérien de la Royale Union Saint-
Gilloise, Mohamed Amine Amoura, s’est illustré dimanche en signant
un doublé, lors de la victoire remportée sur la pelouse du Cercle
Bruges (2-0), à l’occasion de la 8e journée du championnat belge de
football. Pour sa première titularisation de la saison, Amoura a sorti
le grand jeu en ouvrant d’abord le score au quart d’heure de jeu,
avant de corser l’addition en seconde période (51e). Le buteur algé-
rien a ouvert son compteur-buts avec l’USG jeudi dernier, en offrant
le point du match nul en déplacement face aux Français de Toulouse
FC (1-1), lors de la 1re journée de la phase de poules de la Ligue
Europa. A l’issue de ce succès, l’US Saint-Gilloise se hisse à la 3e

place au tableau, en compagnie du Club Brugge avec 13 points cha-
cun. Amoura (23 ans) s’est engagé pour quatre saisons avec la
Royale Union Saint-Gilloise, après deux saisons passées au FC
Lugano (Suisse). Selon la presse belge, l’USG a engagé Amoura
contre un chèque de 4 millions d’euros plus bonus, ce qui fait de ce
transfert le plus cher de l’histoire du club saint-gillois. Il a remplacé
l’international nigérian Victor Boniface, transféré au Bayer
Leverkusen en Bundesliga. Amoura est le cinquième joueur algérien
qui évolue cette saison en «Pro League», avec Adam Zorgane et
Nadir Benbouali (SC Charleroi), ainsi que Abdelkahar Kadri et Billel
Messaoudi (KV Courtrai).

Royale Union Saint-Gilloise
Amoura signe un doublé à Bruges

FARES CHAIBI était titulaire
pour le match de l’Eintracht
Francfort face à Fribourg, comp-
tant pour la cinquième journée
du championnat d’Allemagne
(Bundesliga). 

C’est la première titularisation
de Chaïbi avec sa nouvelle équi-
pe, lui qui a précédemment fait
son entrée en seconde période

face à Bochum (1-1) en cham-
pionnat et contre le FC
Aberdeen en Ligue Europa
Conférence (2-1). La rencontre
s’est finalement terminée sur un
score nul et vierge de 0 à 0.
Farès Chaïbi a disputé 80
minutes avant de céder sa place
à Nacho. Francfort est 8e de
Bundesliga.

Allemagne 
Première titularisation de Chaïbi avec Francfort

POUR sa première titularisa-
tion de la saison avec Angers,
Zinedine Ferhat a délivré sa
toute première passe décisive
en Ligue 2 BKT lors de la victoire
de son équipe face à Bastia.
Angers a dominé tout au long de

la rencontre face aux Corses et
finalement les locaux ont réussi
à concrétiser l’une de leurs
occasions à la 29e minute.
Zinedine Ferhat dépose un cor-
ner sur la tête de son capitaine
Capelle qui ouvre ainsi le score.

France 
Première passe décisive de Ferhat avec Angers

L’ATTAQUANT international
algérien d’Yverdon-Sports FC,
Aymen Mahious, a signé son
deuxième but de la saison, lors de
la victoire décrochée dimanche
après-midi à domicile face au FC
Bâle (3-2), à l’occasion de la 7e

journée du championnat suisse
de football. Titularisé par l’entraî-
neur Marco Shallibaum, Mahious
s’est mis en évidence en seconde
période en marquant le troisième
but de son équipe d’une reprise
de la tête suite à un corner (78e).
Le joueur algérien a marqué son
premier but en championnat le 24
août dernier, lors du large succès
décroché à la maison face au
Servette Genève (4-1). Il compte

au total 5 buts, toutes compéti-
tions confondues, après le triplé
inscrit pour ses débuts avec
Yverdon, en déplacement face à
Haute-Gruyère FC (2e Ligue fri-
bourgeoise) 9-0, lors des 1/32es de
finale de la Coupe de Suisse. A
l’issue de ce succès, Yverdon-
Sports FC se hisse provisoirement
à la 3e place au tableau avec 11
points, en compagnie des Young
Boys, Lucerne et Winterthur.
Mahious (25 ans), en fin de
contrat avec le détenteur de la
Coupe de la Confédération de la
CAF l’USM Alger, s’est engagé
pour trois saisons avec Yverdon
Sport FC, nouveau promu en
Super League suisse. 

Yverdon-Sports FC
Mahious signe son deuxième but de la saison

L’USM Alger, auteur d’un bon
résultat nul (1-1) chez le

FUS Rabat, en match comptant
pour le deuxième tour préliminai-
re «aller» de la Coupe de la
Confédération africaine de foot-
ball, disputé samedi soir au
Maroc, «fera le maximum au
match retour pour gagner et

assurer la qualification», a indi-
qué l’entraîneur adjoint des
Rouge et Noir, Farid Zemiti.

«Le nul ramené de Rabat
représente un bon résultat pour
notre équipe, surtout qu’elle 
n’était pas dans des conditions
optimales pour espérer mieux, et
nous allons faire le maximum
pour assurer la qualification au
match retour», a déclaré le
coach usmiste devant les jour-
nalistes, après la fin du match
de samedi. Les gars de
Soustara avaient ouvert le score
avant la fin de la première mi-
temps, par l’intermédiaire de
leur capitaine Zineddine Belaïd,
auteur d’une belle tête croisée à
la 45’. Mais à force d’insister,
l’adversaire a fini par arracher
l’égalisation en toute fin de ren-
contre, grâce au Nigérian Ajako
James, qui a réussi à tromper la
vigilance du gardien Benbot à la
84’. «Non, sans regrets», selon
Zemiti, car si l’USMA s’était pré-
sentée dans de meilleures
conditions à Rabat, elle aurait pu

«prétendre à la victoire», ce qui
aurait augmenté encore plus ses
chances de qualification. «Nous
sommes encore au tout début
de la saison et notre équipe n’a
pas encore trouvé son rythme de
croisière. Notre premier match
officiel de la saison a été une
Supercoupe d’Afrique, contre Al
Ahly d’Egypte, et qui de surcroît
s’était joué en déplacement.
Autrement dit, en plus du
manque de compétition, notre
équipe a souffert de la fatigue à
cause des voyages en aller et
retour en Arabie saoudite, puis
au Maroc. Tout cela a fait que
notre équipe n’était pas vraiment
à son meilleur niveau lors de ce
match aller de la Coupe de la
CAF, mais nous montons cres-
cendo, faisant que notre rende-
ment devrait s’améliorer au fil
des matchs», a-t-il rassuré. Le
match «retour» se jouera le pre-
mier octobre prochain, au stade
Miloud-Hadefi d’Oran, car les
stades d’Alger sont actuellement
en travaux. 

2e tour préliminaire de la Coupe de la CAF 

Zemiti : «Assurer la qualification 
au match retour»

LA SÉLECTION nationale a
réalisé un résultat «très positif» au
Championnat du monde de Rafle
(filles et garçon) des moins de 19
ans, qui s’est déroulé du 20 au 23
septembre à Oran, a indiqué,
dimanche, le président de la
Fédération algérienne de Rafle et
Billard, Maidi Mohamed El Amine.
«La sélection nationale a réalisé
un résultat très positif dans ce
Championnat du monde auquel
ont participé les meilleures
équipes des cinq continents,
comme l’Italie, le Paraguay et la
Croatie, bien qu’elle participe

pour la première fois à une com-
pétition internationale, notamment
au Championnat du monde des
moins de 19 ans», a-t-il déclaré.
L’équipe nationale «a relevé le
défi, augmenté ses ambitions et a
pu remporter pour la première fois
deux médailles, la première en
argent grâce à Bada Houssem
dans la compétition en simple
Garçons et la seconde en bronze,
remportée par Bada Houssem et
El-Meddah Yasmine dans la même
discipline en double mixte», a-t-il
ajouté. Il a déclaré, à ce propos,
que «ce groupe de jeunes a suivi

l’exemple de ses aînés, qui ont
remporté une médaille d’argent
au Championnat du monde de
Rafle organisé l’année dernière à
Mesrsin, en Turquie, grâce à Zakiri
Tariq et Teryaki Ahmed dans le
duo masculin, et une médaille de
bronze remportée par Lamia
Issioui en simple féminin», consi-
dérant que cette catégorie repré-
sente «un réservoir pour les
séniors» et peut obtenir de
meilleurs résultats et représenter
au mieux les couleurs nationales
lors des prochains rendez-vous.

Championnat du monde de Rafle des U19 ans à Oran 
Les Algériens ont réalisé des résultats très positifs 
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Par Hocine Cherfa

C’est ainsi que la surchar-
ge de l’emploi du
temps des enseignants

du lycée d’Oued-Ghir a incité
avant-hier ces derniers à obser-
vé une grève illimitée pour exiger
le réajustement des emplois du
temps par l’ouverture de postes
budgétaires afin de combler le
déficit en encadrement pédago-
gique, notamment le recrute-
ment d’enseignants de français,
d’arabe, de physique et de tech-
nologie et l’affectation d’un sur-
veillant général et un censeur
pour mieux gérer l’établisse-
ment. Pour leur part, les parents
d’élèves des écoles primaires du
village El-Bahane, commune de

Kherrata Est de la wilaya de
Béjaïa, n’ont pas voulu envoyer
leur progéniture à l’école. Et
pour cause, ces derniers sont
inquiets quant au danger que
peut générer l’utilisation de trois
salles classées  zone rouge par
le CTC qui a d’ailleurs recom-
mandé leur «démolition» la fin de
l’année scolaire passée. Les
autorités ont été saisies à ce
sujet par les parents d’élèves et
l’APC a décidé de mener une
contre-expertise pour réévaluer
les risques relevés lors de la pre-
mière expertise et les rouvrir au
regard du déficit observé en
infrastructures. Au nouveau du
lycée Slimane-Barket de
Kherrata qui compte 322 élèves
et 45 enseignants, les autorités

locales et de wilaya sont interpel-
lées afin d’ouvrir de nouvelles
lignes de transport en faveur de
ces derniers et mettre fin à leur
calvaire. En effet,  ils parcourent
chaque jour que Dieu fait 5 km
et d’autres plus de 3 km pour
rejoindre leur établissement.
Pour leur part, les 470 élèves du
l y c é e t e c h n i q u e C h é r i f -
Semaoune de la même munici-
palité attendent toujours l’ouver-
ture de la salle de sport qui n’est
pas encore achevée depuis le
début des travaux en 2013. Pour
leur part, les enseignants atten-
dent également l’aménagement,
par la même entreprise, d’une
salle pour les professeurs. Idem
pour les travaux d’aménagement
de la cour qui ne sont pas enco-
re exécutés, selon un membre
de l’association des parents 
d’élèves qui a saisi les autorités
concernées à ce propos. Le
CEM Mouloud-Kacem-Naït-
Belkacem d’Aâmriw (Béjaïa)
nécessite la réalisation d’un bar-
reaudage de protection afin
d’empêcher les automobilistes
de stationner devant l’établisse-
ment et bloquer le portail princi-
pal. Il s’agit de garantir la sécuri-
té des collégiens en traversant la
voie. Au lycée Chouhaha-
Ch ikhoune , «Les O l i v i e r s»
commune de Béjaïa toujours, un
affaissement s’est produit sur un
coté de la chaussée, nécessitant
un traitement urgent afin de flui-
difier la circulation automobile et
réduire les embouteillages
autour de l’établissement. Des
bacs à ordures incommodant les
élèves et le personnel sont éga-
lement déposés devant l’établis-
sement.

H. C.

Etablissements scolaires à Béjaïa 

De nombreuses
insuffisances enregistrées  
 A peine la rentrée scolaire passée, des carences commencent à

apparaître dans de nombreux établissements de la wilaya de Béjaïa, en
dépit des efforts fournis ces dernières années en vue d'améliorer la

situation des écoles sur de nombreux aspects.  

LE PRÉSIDENT français
Emmanuel Macron a annoncé
dimanche soir le retour "dans les
prochaines heures" de l'ambas-
sadeur français à Niamey, et le
départ des troupes françaises
d'ici la fin de l'année. "La France
a décidé de ramener son
ambassadeur", que Paris refusait
jusqu'ici de rappeler, et "nous

mettons fin à notre coopération
militaire avec le Niger", a déclaré
Emmanuel Macron dans une
interview télévisée, indiquant
que les 1500 militaires français
partiraient "dans les semaines et
les mois qui viennent" et que le
retrait serait totalement achevé
"d'ici la fin de l'année".

R. I. 

Niger 

Macron annonce le retour de l'ambassadeur 
et des militaires français

L E S S E R V I C E S d e l a
Gendarmer ie na t iona le de
Relizane ont réussi à démanteler
un réseau criminel spécialisé
dans le trafic de stupéfiants et à
saisir 2,6 kilos de cocaïne, ainsi
que 15 587 comprimés psycho-
tropes, a-t-on appris, hier,
auprès de groupement territorial
de ce corps de sécurité. Un
communiqué de la cellule de
communication et des relations
publiques a précisé que «dans le
cadre de la lutte contre le crime
organisé à travers le territoire du
groupement territorial, la brigade
de sécurité et d’investigations de

la Gendarmerie nationale de
Oued R’hiou (Relizane) et après
une extension de compétence
vers une autre wilaya, un réseau
criminel spécialisé dans le trafic
de différents types de stupéfiants
composé de trois individus, dont
une femme, a été démantelé». 

Cette opération a permis de
saisir une quantité de 2,6 kilos
de cocaïne et 15 587 comprimés
psychotropes, ainsi que 21
grammes de kif traité, en plus
d’une quantité de mercure
blanc, trois téléphones mobiles,
des jumelles de terrain, une voi-
ture et une moto. Slim O.

Relizane

Démantèlement d'un réseau de narcotrafiquants
et saisie de 2,6 kilos de cocaïne

Les Algériens pourront béné-
ficier d'un accès relativement
plus conséquent à la devise. Un
droit de change est en passe
d'être concrétisé à travers le pro-
jet de règlement que vient de
prendre le conseil monétaire et
bancaire de la banque d'Algérie.

En effet, ce nouveau texte
élaboré et adopté par cette
commission technique est desti-
né à consacrer une sorte de
semi convertibilité du dinar algé-
rien à la faveur des bureaux de
changes dont il assouplit l'ou-
verture. Le projet de règlement
en question définit les condi-
tions d'ouverture et de fonction-
nement des bureaux de change
auprès desquels " un large
public " notamment les résidents
pourront procéder au change au
titre de leurs déplacements à
l'étranger. Soit pour des
voyages touristiques , des
stages, des études et probable-
ment de soins également. Le
communiqué de l'autorité moné-
taire ne fait pas dans la préci-
sion mais indique qu'il est ques-
tion " d'une démarche progressi-
ve qui vise, dans une première
étape, à créer les conditions
idoines à même de favoriser le
déploiement d'un vaste réseau
national de bureaux de change,
pour faciliter les opérations de
change au large public". A ce
titre, le champ d'activités de ces
bureaux " englobera plusieurs
opérations, notamment, celles
portant sur le droit ou allocation
de change au profit des rési-
dents, pour voyages touris-
tiques ou professionnels à
l'étranger, frais d'études et de
stage, etc… ", précise le com-
muniqué. Le texte ne donne pas

pour l'instant les détails sur les
niveaux ou limites de ces droits
au change ni ceux des barèmes
ou des taux applicables.

Par contre le même règle-
ment mentionne qu'il s'agit de
multiplier progressivement ces
guichets et d'encourager leur
ouverture.Une étape importante
qui vise à répondre à des
besoins sans cesse exprimés
par les particuliers, toujours
contraints à se procurer la devi-
se sur le marché parallèle.

D'ailleurs l'objectif de la
démarche des autorités moné-
taires consiste à essayer de
couper les vivres au change
parallèle. L'enjeu étant straté-
gique il reste néanmoins à espé-
rer que les commissions de
rémunération des gérants des
bureaux de change soient à la
hauteur des attentes pour parve-
nir aux objectifs tracés.
L'incitation devra être de mise.

Il est également indispen-
sable de gagner la bataille de
change notamment sur l'offre de
devises à mettre dans ce circuit
officiel. Il est utile de rappeler
que cet objectif de semi conver-
tibilité du dinar pourrait être
favorisé par l'amélioration de
certains indicateurs financiers.

Avec plus de 85 milliards de
dollars de réserves de change et
un potentiel d'exportation hors
hydrocarbures qui dépasse les
10 milliards de dollars, en plus
d'une meilleure maîtrise de la
facture des importations , la
revalorisation du droit au change
pourrait devenir une réalité.En
attendant l'entrée en application
de cette disposition, le marché
parallèle continue  de gagner au
change. Karim Alem 

Marché de la devise

Le droit au change pourrait être revalorisé 

Le gouvernement français
avance la rentrée des députés

La rentrée des députés à l’Assemblée nationale se fait plus tôt
que prévu, le 25 septembre au lieu du 2 octobre. Cela se tra-
duit par la volonté du gouvernement de travailler sur certains

projets de loi très attendus par le peuple et par les politiques. Au
palais Bourbon la menace du 49.3 plane au-dessus des têtes, après
avoir déjà été appliquée 11 fois par Elisabeth Borne, bien qu’elle ait
exprimé son intention d’utiliser une douzième fois cette mesure
aujourd’hui vue comme anti-démocratique, risquant de diviser au
sein même de la majorité, afin de passer en force le projet de loi de
programmation des finances. Alors que Marine Le Pen ne cache
pas son envie de soumettre la question de l’immigration à un réfé-
rendum, le président des Républicains, Eric Ciotti, indiquait le 19
septembre que son groupe ne voterait pas le projet de loi sur le
sujet «en l’état», en raison de «la mesure de régularisation des clan-
destins». La gauche, aujourd’hui bien seule, juge que le projet est
«trop extrême». Ainsi, le 12 octobre prochain, le RN pourra mettre
ses propositions à l’ordre du jour, à l’occasion de sa niche parle-
mentaire. La NUPES soutient le fait qu’elle ne votera jamais un texte
du RN car elle ne veut pas rentrer dans cette logique de banalisa-
tion du parti d’extrême-droite.

Mehdi Mahmoudi

Regards


